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KOUnAU UFEVKIMl 1874 

BULLETIN DU JOUR 
L.i C o m m i s s i o n d u b u d g e t e s t s e r r é e 

d e si près par les d é l i b é r a t i o n s d e la 
s é a n c e p u b l i q u e q u e s e s r é s o l u t i o n s s u r 
l ' impôt d e s c h è q u e s ont é té v o t é e s d è 3 
hier par la C h a m b r e . 

N o u s n ' a v o n s d o n c à par ler q u e d e s 
d é b a t s d e la C o m m i s s i o n s u r l ' impôt du 
s u c r e . \A e n c o r e e l le n'a pas b r i l l é par 
l 'esprit d 'à -propos . 

Malgré leur défaut d e n o t i o n s t echn i 
q u e s , n o s d é p u t é s d e la dro i te ont e n 
tendu a v e c s u r p r i s e r e c o m m a n d e r u n e 
sur taxe s u r le s e l . D a n s l es h a u t e s c l a s 
s e s le se l n'est qu 'un a s s a i s o n n e m e n t . 
Mais le p a y s a n d o s p a y s p a u v r e s en 
(ait u n e vér i tab le a l imenta t ion . 

D a n s l 'Ouest , par e x e m p l e , le peup le 
s e nourrit d e bouil l i et d e p o m m e s d e 
terre, en y prod iguant le se l ; il r éuss i t 
à d o n n e r à cet te nourr i ture les q u a l i t é s 
tonif iantes n é c e s s a i r e s à la v i e . M i i s s i 
le se l nourrit le pauvre , 'n ' e s t -d p a s vrai 
q u e d e p u i s q u e l q u e t e m p s le r iche s e 
nourrit d e s u c r e . C'est à c e point q u e 
l ' impôt d u se l s u r t a x é ne donnera i t q u e 
1 6 , 0 0 0 , 0 0 0 , tandi s q u e celui d u s u c r e 
pourrai t ,d 'aprè» M. P o u y e r - Q u e r l i e r , e n 
produira 2 ^ , 0 0 0 , 0 0 0 . 

La C o m m i s s i o n a d o n c é p r o u v é ce 
premier échec <e s e v o i r r e n v o y e r s o n 
impôt e t r e c o m m a n d e r ce lui auque l e l l e 
n'avait m ô m e pas s o n g é . Mais ni le 
G o u v e r n e m e n t ni la C o m m i s s i o n n'en 
v e u l e n t d é m o r d r e . M. D e s e i l l i g n y a pris 
aujourd'hui la d é f e n s e d e s c o n f i s e u r s . 
Ceux d e Corse , sur tout , lui t i ennent au 
c œ u r . 

Il n o u s es t déjà v e n u d e ce t te ile d e \ 
si ut i les produi ts q u e plutôt d e d é p r é 
c ier l es fruits confits d e C o r s e , M. D e -
eci l l igny préfère re tarder le v o t e d u 
budge t . 

Le Times et la p lupart d e s j o u r n a u x 
angla i s s a n s d i s t inc t ion d e part i , d é 
clarent qu'il e s t d u d e v o i r du m i n i s 
tère Glads tone d e d o n n e r sa d é m i s s i o n 
a v a n t le 5 m a r s , j o u r fixé pour la r é u 
n ion d u n o u v e a u p a r l e m e n t . J u s q u ' i c i , 
il n'existe a u c u n e d o n n é e qui p e r m e t t e 
d e pressent ir les in ten t ions d e M . G l a d s 
tone et d e s a s c o l l è g u e s à ce s u j e t . 
Toutefo i s il paraît a s s e z p r o b a b l e q u e 
la press ion d e s j o u r n a u x et d e l 'opinion 
p u b l i q u e sera a s s e z forte pour d é c i d e r 
le min i s t ère à r é s i g n e r s e s fonct ions 
a v a n t d'affronter le v o l e , fa ta lement 
hos t i l e , d e s n o u v e l l e s c o m m u n e s . 

D'après une d e r n i è r e d é p ê c h e d e 
L o n d r e s l es tories ont g i g n é 02 s i è g e s 
et en ont perdu 3 2 . 

Lord E o f i e l d , s o u s - s e c r é t a i r e d'Etat au 
aoiais léra d e s aff'iires é t rangère* , a 
é c h o u e d a n s le Middlesex . 

• d'être révoqué »; que ces expressions ren
ferment une appréciation injurieuse des dé
cisions du gouvernement; 

» Arrêtons : 
» M. Lalesque est suspendu de ses fonc

tions. » 

LETTRE DE PARIS 
(Correspondance particulière du Journal 

de Roulaix. 

1,'Union reçoit du secrétar iat de l 'évè 
c h é de Poi t iers In lettre «n ivante : 

Paris, I i f-Tri r 1874. 
Monsieur le Directeur, 

Le journal 1' Ordre dans «on numéro du 4 
février, a annoncé une brochure de M.Léonce 
Dupont intitulée : La OUATRIAME NAPOLÉON 
(Lachaud, éditeur. Paris), et il a ajouté : 

t L'auteur a pris pour épigraphe de son 
livrs ces paroles de Mgr Pie, évêque de Poi
tiers : 

« Ce n'es» pas pour un petit dessein que 
> Dyeu a fait ualtre l'enfant impérial, et lui 
» a donné le Saint-Père pour parrain. Après 
» d'effroyables malheurs, la Fiance cher-
» chera un refuge, et elle le trouvera dans 
» le filleul de Pie IX. • 

Le livre, avec son épigraphe, a en effet 
paru chez l'éditeur Lachaud. 

Le vénérable évéque de Poitiers n'a jamais 
écrit ni prononcé les paroles qu'on lui attri
bua. 

Agrées, Monsieur le Directeur, l'assurance 
de mes sentiments les plus distingués. 

Le secrétaire général de l'évèché 
ds Poitiers, 

H É L I N E , chanoine. 

L e s j o u r n a u x d e B o r d e a u x publ i ent 
l 'arrêté s u i v a n t : 

< Nous, préfet du département de la Gi
ronde. 

» Considérant que M. Lalesque, maire de 
La Teste, nommé par décret du président de 
la République en date du 5 février courant, 
a écrit, depuis sa nomination, une lettre 
readue publique, où se trouvent les exprès* 
•teas sutvsatet t • N'ayant pas tu Vhoaatur 

Ouaud la commission des trente a voté la 1 
suppression du 5 c t u l i n d e l i s t e . i l manquait 
onze membres II y a, dans la droite, un 
certain nombre de membres qui restent par
tisans du scrutin de liste et sans lequel ils 
ne seraient pas réélus; il se pourrait donc, 
quand le vote sur cette question se prés^n-
t ra dans l'Assemblée, que ces membres de 
la droite, unis aux fractions de la gauche, 
û*sent triompher le scrutin de l iste. C'e*t là 
l'espoir de ses partisans. 

Il n'est pas exact, comme des journaux 
l'annoncent, que M. Emile Olivier soit à la 
veille d é l i e reçu par l'Académie française; 
Elle n'est nullement pressée de présenter au 
public lhomme au cœur léger. Ou assure 
même que le di-cours du successeur de M. 
de Lamarliue n'«st pas prêt. 

Bien que, le-, journaux de Berlin publient 
des rapports favorables sur la saule de l'Em
pereur, il y a de fortes raisons de croire 
que son état e-t de nature à inspirer de 
l'inquiétude. Le système nerveux de S . M. 
est t es affaibli, il ne peut supporter ni la 
fatigue ni l'excitation. 

Les députés de l'Alsace-Lorraine n'avaient 
point paru au Heichstag avant le 4 février, 
bien qu'on t'attendait a Berliu à ce qu'ils 
prissent part à la nomination des bureaux ; 
au mépris du priviièg6 dont ils devraient 
jouir comme membres do l'Assemblée, les 
députés socialistes Bebel et Liebkneeh so it 
sucera sous les verrous, où ils subissent la 
peine qu'ils ont encouru» pour délits de 
pr**S*.Un autre député au Reichstag.le com
te Stolberg-St dberg, a vu son domicile,en 
opposition à l'article 84 de la Constitution, 
envahi et fouillé par la police dans le but 
de r chercher des papiers reUtifs à des so
ciétés ultramontaines.L'Assemb'.éa est saisie 
de ces faits ; on verra si elle décidée à faire 
respecter l'indépendance de sss membres. 

D E SAINT CHÉRON. 

A S S E M B L É E N A T I O N A L E 
PRÉSIDENCE DE M. BUFFET 

Séance du vendredi 13 février 
La i-éauce e>l ouverte à 2 h. 30. 
La lecture du procès-verbal ne denne lieu 

à aucuu incident. 
Le ministre des travaux publics dépose 

deux projeta concernant le rétablissement 
des voies navigables interceptées par la nou
velle frontière et 1* constructiou d'un chemin 
de fer de Dijon à Amiens. 

L'Assemblée reprend la discussion des 
nouveaux impôts. 

M.de Belcistel propose de remplacer l'ar
ticle 13 par un article frappant chaque piano 
d'une surtaxe annuelle de 10 fr. 

Cet amendement est pris eu considéra
tion. 

M. Mathieu Bodet.au nom de la commis 
sion du budget, présente à la sanction de 
l'Assemblée la nouvelle rédaction de l'article 
4, qui es' ainsi conçu : 

8 o m rtumia sua droits de timbre propor
tionnel Haas 9t f l'artiste prteaatat ta * « • 

| dais délégations et tous mandats non négo
ciables. 

Une discussion s'engage entre MM. André, 
Fourcaud, Adam (Pas-de-Calais), Mathieu-
Bodet, Aubry et d'autres députés. 

L'ajournement est i< jeté, et l'article 4 est 
adopté. 

M. Wolowski appuie l'amendement de M. 
Adam, qui a demandé qu'une définition du 
chèque soit annexée a l'art 4. 

M. Pouyer-Quertier tm prononce contre 
loutîsyr-tème qui tendrait à restreindre l'usage 
du chèque et repousse l'amendement Adam. 

L'amendement Adam est mis aux voix et 
rejeté. 

L'article 5 est adopté après une courte dis
cussion. 

La séance est levée à G h. 

Plusieurs journaux ont parlé d'un procès 
que le duc d'Aumale intenterait à la chan
cellerie de la Légion d'honneur au sujet d'un 
b g s fait par le duc de Bourbon à certaines 
catégories de royalistes. Le Journal de Pa
ris, mieux informé que personne sur ce 
point, dément absolument ce bruit : 

• Le duc d'Aumale ne va intenter aucun 
procès à la grande chancelleri de la Légion 
d'honneur ; le duc d'Aumale n'a aucune 
somme à revendiquer. 

» La vérité, la voiei : 
» Le duc de Bourbon légua à son héritier 

une somme de deux millons d >nt le revenu 
devait être employé ainsi que nous l'indi
quons ci-dessus. 

» L<» conseil d'Etat décida que le leg3 ne 
pouvait pas être accepté dans les termes du 
testament ; et il 'interpréta dans le sens que 
le revenu serait employé à soulager les mi
sères da tous ceux qui ont combattu sous 
les drapeaux fiançais. 

» Depuis la mort du duc de Bourbon, le 
duc d'Aumale distribue, tous les an3,. cent 
mille francs, suivant les termes de la déci
sion du conseil d'Etat. 

» Quant au procès à faire à la chancelle
rie do la Légion, d'honneur, à quel propos ? 

> Nous l'ignorons, et les auteurs d6 ce 
bruit seraient probablement fort embarrassés 
de le dire. » 

n U L L E T I l V 1 M l l l J § T B l E T i 
E T C O M M E R C I A L 

La chambre de commerctnîs Lyon vient 
d'adresser au minisire de l'agriculture et du 
commerce le rapport général sur l'ensemble 
de ses travaux pendant l'année. 

Ce document est divisé en trois parties. 
L'industrie des soies, fci importante dans 

la ville de Lyon, eccupe la première place 
dans le, rapport présenté.au ministre. L'opé
ration d«» la récolte des cocons a été ruineuse 
l'année dernière. 

La chambre syndicale des soies estime 
que pour relever cette industrie, il serait 
utile que le gouvernement accordât des pri
mes d'encouragement aux plus belles plan
tations de mûriers; que des associations 
analogues à celles d'Italie favorisassent l ' im
portation des meilleures graines, et qu'enfin 
ou renonçât à l'impôt sur les tissus et à 
l'augmentation de droits sur les patentes. 

LKS Trssrs DE I.AINE A L'ENTRÉE EN ALLE-
tâAOBB. — La fabiique française exporte 
vers l'Alleinage àa étoffes de laine en quan
tités importantes ; aussi croyons-nous devoir 
mettre sous ses y e u x la tinte suivante quo 
nous empruntons à un journal beige : 

t Une députatiou d'industrie!.^ du centre 
de Verviers s'est rendue à Bruxelles, 1* 
semaine dernière,p;es de M le mi; iatre des 
affaires é Iran gères, pour réclamer son inter
vention relativement à la classification que 
la do-iane allemande applique à UJS étoffes 
da laine. 

» l,t»s droits étaient de lij Ibalerp su 
qui a lai pour l^s éloll-s, ma ;s dçjdii* quel
que temps la douane allemande rl*e e n»ï-
' ÎJ>S de i-es produite dans la catégorie des 
étoffes imprimées (25 thalers au quiutal). 

• L'affaire a été longuement et clairement 
exp »sée par M. Jules Ducknrls, secrétaire 
de la chambre de commerce de, Verviers. 

» M. le miuistre a répondu qu'il ferait 
des démarches pour qu'il soit fait droit aux 
réclamations de nos industriels, que l'on 
n'obtiendra peut-être pas le succès, mais 
qu'il fera ses efforts pour amener le gouver
nement allemand àsuspeuire cette nouvelle 
tarification jusqu'à ce que nos industiiels 
aient écoulé les produits qui se trouvent en 
ce moment arrêtés aux entrepôts allemands 
(il y en a pour quelques centaiues de mil
liers de francs) Les mêmes démarches seront 
faites en Autriche, ou les mêmes préten
tions se sont produites. 

Le journal Le Charbon publiail hier les 
renseignements suivants : 

« A Anzin et Denaiu, l'extraction a at
teint cette semaine le chiffre de 4 à li mille 
tonnes. Si le stock n'est pas aussi con idé-
rable dans notre bassin que dans les mines 
belges et du Pas-de-Calais, cela tient à la 
facilité relative qu'ont montré n«s maîtres 
de charbonnages. O" parle, de généraliser la 
baisse sur la base de R à 0 franes par tonne. 
—Anzin . Denain et Doucby expédient dans 
les IS Lilaaaa par semaine, soit 8 à «1,000 
tonnes; il bVn expédie à peu près autant par 
chemiu de fer. et le reste, de 1 extracliou est 
eulové p».r ta ludtt'tri'îlsdea environ»,rtufcod 
11 a s va pas ftattl» M «te**. 

» La tendance à la baisse se prononce de 
plus en plus. La Compagnie de Douchy a 
baissé cette semaine la vente au détail de 
0 fr. 1b c. lhectoli lre, et la Compagnie d'An
zin annonce pour demain ou après- demain 
une nouvelle baisse de 2 frai.ca la tonne sur 
les rhaibons gras et demi-gras. 

• La Compagnie d'Auzin est encore assurée 
pour 6 semaines de l'écoulement de ses char
bons; api es celte époque, si elle veut con
server ses clients, elle devra consentir à une 
baisse considérable. 

«Dans iea mines du Pas de-Calais,l'extrac
tion a Atteint cette semaine le chiffre de 0 à 
7,0i>0 tonnes par jour, ce qui n'est pas trop 

I conMdérable; mais les mines sont encore 
daon une situation plus prospère que celles 

| de la Belgique. Les Compagnies ont con-
: renti déjà à laisser leurs charbans, de sorte 
j qu'il se fait quelques ventes, dans de petites 
i proportions il »st vrai, car 1 industrie n'est 
I pa3 satisfaite des concessions opérées par les 
| mines; on ne vit qu'au jour le jour,et comme 

ils savent que fitalement les prix doivent 
revenir à ceux de 1S70, les acheteurs fer
ment l'oreille aux propositions des agents 
des CoTipagnies qui voudraient leur faire 
consentir d« gros marchés. 

» Ou parle d'une baisse de 4 à 5 fr. par 
tonne dans le Pas de-Calais, par suite de 
l'importance des stocks. Car si les Compa
gnies n'écoulaient pas leur carreau d'ici au 
mois de. juin, se serait une perte considérable 
pour elles, les charbons perdant beaucoup 
de leur valeur à rester sur le carreau de la 
m i n e . 

» La Belgique.en ce moment,expédie très-
peu pour la France. Il est passé ceite 
semaine à Condé une dizaine de bateaux. 

» Les chemins de fer sont a leur minimum 
d'expédition.cela ne s'était pas vu depuis de 
longues années. 

» Du reste, les recettes du chemin de fer 
du Nord ont baissé de 8,8 4 pour cent sur 
celles de 1P73 depuis le 1er janvier. De 
toutes paris ou ne voit que bateaux vides, 
et les gares de chemins de fer sont encom
brées de wagons en repos. 

» La tendance à la baisse devient absolu
ment générale. Les mines du Pas-de-Calais 
annonçant une baisse de 4 à 5 fr. par 
tonne. » 

E T L E N O R D 
-TQURCGIMG 
D E L A F R À H C R 

Une d é c i s i o n d e M. le m i n i s t r e d e la 
g u e r r e a p p e l l e à l 'activité l es j e u n e s 
s o l d a t s d e la p r e m i è r e port ion d e la 
c l a s s e 1 8 7 2 . 

Le départ d e c e s j e u n e s s o l d a t s s'ef
fec tuera d u 1" au Li m a r s p r o c h a i n . 

l"i;e c i rcu la ire m i n i s t é r i e l l e , a d r e s s é e 
à t o u s l es g é n é r a u x c o m m a n d a n t l e s 
c o r p s d ' a r m é e * et aux diverse© autor i t é s 
c iv i l e s et mi l i ta i res , rég la les dé ta i l s d e 
cotte o p é r a t i o n . 

On a d i s t r i b u é a u x r e e m b r e s d e la 
C o m m i s s i o n d e s 1 ren ie u n tab leau s t a 
t i s t ique d e s a r r o n d i s s e m e n t qu , a y a n t 
pliig de cen t mi l l e â m e s à l ' époque d u 
d e r n i e r r e c e n s e m e n t , aura ient dro i t à 
p l u s d'un r e p r é s e n t a n t . 

D 'après ce t a b l e a u , l ' a r r o n d i s s e m e n t 
de P a r i s aurait 19 d é p u t é s ; ce lui dcZille, 
0; ce lui d e L y o n , ">; ce lui d e B o r d e a u x , 
4; ce lu i l e Marse i l l e , 4; c e u x d e R o u e n , 
de N a n t e s , d e St Et i enne , d e Versa i l l e s , 
de Grenob le , d e Rres t , d e S t - D e n i s , d e 
T o u l o u s e , du H a v r e , c h a c u n 3 . 

T o u s l es a r i o u d i s s e m c n l s s u i v a n t s , 
ayant p lus d e cen t mi l le un ie s et m o i n s 
d e d e u x carit railla, n o m m e r a i e n t d- ux 
d é p u t é s : 

Cambrai, Amiens, Valenciennes. Montpel
lier, Sai'it-Brieuc, A*T»ê Béthune. Avsnes, 
Le Mans, Villefranche, CWmont , Tours, 
Lorient, Laon, Angers, Scesux, Reims, 
Nimes, Orléans, Valence. 

Nancy, Saint-Nazaire, Mayenne, Limoges, 
Béz ers, Rennes, la Roche-sur-Yon. Roanne, 
Tournon, Vienne, Riom, Dijon, Boulogne 
Chftlon—«ur-Saône, Chambéry, le P u y , S t -
Quentiu, Mo-laix, Ca*lres, Toulon. 

Bourges. B o i s , Abbeville, Fontenay, Au-
goulème Quimper, Vannes, Snnt-Gaudens , 
Moulbrisou, Domfront, Charulles, St-Malo, 
Lure, Tulle, Pau, la Tour-du-Pin, Caen, 
Cholet, Yvetot, Privas. 

Guingamp, B^auvais, Nevers, Montluçon, 
Laval, Bourg, Beaune, Alais, Maçon, Dun-
kerque, Auiun, Diuau, Vervius, Saint-
Amand, Auxerre,Z?ewai, Libourne, les Sables 
d'Olonne, Lanmon, Cahors. 

Mamers, Poitiers, Aix, Moulins, O tt'an-
c?s, Saint-Omer, Périgueux, E w e u x , B. ives , 
Bergerac, Chartres, Hazebronck, Besançon, 
Rodez, Saiiat, Mont-de-Marsan, Mortagne, 
Niort, Dieppe, Pontoise. 

Dax, Péronne, Cbâteauroux, Avranches, 
Châteaulin, Tarbes. La-gentièie, Nice, Vi l -

i lefranche, Saintes, Moutauban, Aubusson. 
L e s a r r o n d i s s e m e n t s qui ont dro i t à 

p lus d 'un d é p u t é , s eront d i v i s é s en c ir 
c o n s c r i p t i o n s n o m m a n t c h a c u n e u n d é 
p u t é . 

Le= a u t r e s a r r o n d i s s e m e n t s ne for
m e r o n t q u ' u n e c i rconscr ip t ion n o m m a n t 
un r e p r é s e n t a n t . 
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d o m i c i l e , v o t e p a r a r r o n d i s s e m e n t e t 
n o n par scrut in d e l i s te t o u r tout le d é 
par tement , vo i là l ' e n s e m b l e d e s r é s u l 
tats o b t e n u s jusqu ' i c i . . i»4 

N o u s t r o u v o n s d a n s le bu l l e t in n 8 9 
d e s a c t e s d e la préfecture u n e c i r c u l a i r e 
e n d a t e d u G c o u r a n t re la t ive a u x c a i s 
s e s d e s retra i tes pour la v i e i l l e s s e e t a u x 
n o u v e a u x tarifs d e ren te s v i î g è r e s q u i 
s'y rapportent -

La loi d e f inances d u 2 0 d é c e m b r e 
1 8 7 2 a é l e v é d e 4 1/2 à o O/Q le taux d e 
l ' intérêt d 'après l eque l d o i v e n t ê t re c a l 
c u l é e s l e s r e n t e s v i a g è r e s afférentes a u x 
v e r s e m e n t s ef fectués à la C a i s s e d e s 
retrai tes pour la v i e i l l e s s e , à d a t e r d u 
l , r j a n v i e r 1 8 7 2 . 

P o u r a s s u r e r l 'exécut ion d e ce t te m e 
s u r e , l 'Adminis trat ion a fait préparer d e 
n o u v e a u x tarifs d o n t un e x e m p l a i r e s e r a 
d é p o s é à la Pré fec ture , b u r e a u d u s e 
crétar ia t -généra l , et d a n s c h a q u e S o u s -
Préfec ture , à la d i spos i t i on d e s p e r s o n 
n e s qu i e n d e m a n d e r a i e n t c o m m u n i c a 
t i o n . 

Ces tarifs s o n t a c c o m p a g n é s d 'un 
certa in n o m b r e d e d o c u m e n t s q u e M. le 
d i r e c t e u r - g é n é r a l d e la C a i s s e d e s 
D é p ô t s et C o n s i g n a t i o n s a fait é tabl ir 
d a n s le but d'éc la irer le pub l i c s u r les 
a v a n t a g e s offerts par la Ca i s se d e s re
t r a i t e s pour la v i e i l l e s s e . 

D'après le tableau officiel, le n o m b r e 
d e s v é t é r i n a i r e s d i p l ô m é s s ' é lève à 8 7 , 
e x e r ç a n t d a n s le d é p a r t e m e n t d u N o r d , 
a u l"r j a n v i e r 1 8 7 4 . 

L ' a r r o n d i s s e m e n t d e V a l e n c i e n n e s e s t 
ce lu i qui e n c o m p t e le p l u s (20); p u i s 
v i e n t Lil le a v e c 19 ; A v e s n e s 1 0 , C a m 
brai 14 , Douai 9 , D u u k e r q u e 5 , et enf in 
H a z e b r o u c k 4 . 

P a r c i rcu la ire d u 6 février, M . l e 
préfet d u N o r d p r é v i e n t l es propr ié ta i 
r e s qu' i l s n e p o u r r o n t pré tendre à d e s 
i n d e m n i t é s p o u r p e r t e s d e b e s t i a u x 
m o r t s par s u i t e d 'ép izoot ies , s' i ls n e 
just i f ient par u n certificat d u maire 
q u ' u n vétérinaire diplômée été a p p e l é 
p o u r tra i ter l eurs b e s t i a u x , à m o i n s 
qu' i l n 'ex i s te p*3 d e vétér ina ire d i p l ô m é 
d a n s un rayon d e hui t k i l omètre s a u t o u r 
d e l 'habitat ion o ù l ' ép idémie aura r é g n é . 

Vo ic i l e s n o m s et la r é s i d e n c e d e c e u x 
d e 1 ' a n o n d i s s e m e n t d e L i l l e : 

M M . A l c i d e - L o u i s A h a g e , T o u r c o i n g ; 
L o u i s B o u r s i e r , H a u b o u r d i n ; Ach i l l e -
A u g u s t e Char le s ,L i l l e ; E r n e s t - F r a n ç o i s -
J o s e p h C h i e u s , R o u b a i x ; C h a r l e s - A l e x a n -
d r e Crepe l l e , La M a d e l e i n e ; A i m a b l e -
Cons tant D a s s o n v i l l e , S e c l i n ; L o u i s -
E d m o n d D e m a r l y , La B a s s é e ; A u g u s t e -
E d m o n d - J o s e p h D e s v a u x , A r m e n t i è r e s ; 
A l p h o n s e F re l iez , Li l le; L o u i s - E m m a n u e l 
G r u s o n , C y s o i n g ; L o u i s - J o s e p h H e r b a u x , 
M a r c q - e n - B a r r œ u l ; Louia-Déairé Ph i l ip 
p e H u r t r e z , S e c l i n ; E l ie Pato ir , La 
B a s s é e ; Ju les -Al fred Po l l e t , Li l le; 
P i e r r e - M a r i e - J o s e p h P r o c u r e u r , L i l l e -
F i v e s ; J e a n - E d o u a r d S e o n , L i l l e ; 
F o r t u n é Vi tu , Li l le; C lodomir W e d i e r , 
B o u b a i x . 

On n o u s e n v o i e la note s u i v a n t e q u e 
n o u s n o u s fa i sons u n pla i s ir d ' insérer : 

Jeudi 12 février, la société St-Joseph, rue 
de la Paix, offrait à ses membres honoraires 
une séance récréative. Dès 6 heures, c'est-
à-dire bien avant l'heure de la séance, la 
6alle des fêtes s'est trouvée trop petite pour 
la foule qui la remplissait. — Outre un 
nombreux clergé, on remarquait un grand 
nombre des meilleures familles de notre cité, 
venues pour témoigner leur affectueuse s y m 
pathie au cercle de S t-Joseph, toujours de 
plus en plus prospère et animé d'un esprit 
des plus chrétiens,depuis que les excellents 
frères des écoles chrétiennes en ont pris la 
direction. 

La I"* partie de la soirée fut ouverte par 
un chœur « l'Aurore » iuterpiêlé avec beau
coup d'ensemble par la Société Chorale.sous 
la direction de M. Delcroix. Parmi les chan
teurs, M. Louis Fremeaux, doué d'un puis
sant et expressif organe, s'est particulière
ment distingué dans • Noël » (mélodie) et 
MM. E. Lecomte et A. Duthoit furent très-
applaudis, l'un dans • David chantant devant 
Saul » et l'autre dans t l'Avenir du Viei l 
lard >; citons encore M. J. Dassonville, 
très-goûtédans sa chansonnette «Le Normand 
perdu dans Paris t . M. J. Monchaux, ancien 
zouave pontifical, récita ensuite une de ses 
plus touchantes poésies < l'Espérance >, et 
sa muse si vraiment patriotique et chrétienne 
souleva d'unanimes applaudissements. 

La seconde partie de la soirée eut toute
fois un attrait plus particulier. < Alaiu de 
Kerlannorr, épisode des guerres de la Ven
dée, 1793, » tel est le litre du plus joli 
drame qu'on ait joué jusqu'à ce jour au 
Cercle de St-Joseph, et,disons-le de suite, 
il fut admirablement rendu. Les plus s in 
cères félicitations sont dues aux acteurs,qui 
tous rivalisèrent de zèle et furent tour à 
tour chaleureusement applaudis.Nous avens 
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